
Rotil»aix 
Aajsxsrd'aai, hindi 2» décembre : 

ABjsarS'bul : saint Siienne ; demain, 
saint Jsan 

Bsieil: Lever. 1 h 45; coucher. 13 h J7 
l**aa: Premier quartier le 2* 
sMUstin xaétésroloslqiie pour la Journée 

«a M Sseemkre (réxion Nord): Clei cou
vert et brumeux S» mst.n se dégageant 
lentement ensuite: vent de Nord à N«rd-
BBt faible. Le min mura de température 
•ara en baisse de 3 4 S degrés par rapport 
à la veille 

Pharmaciens de tarde du samedi soir 24 
éécembre au lundi 2». à 13 h : MM. Cor-
Veaux, rus de Lannoy. Il bis; Dubo's. rue 
M l'Kpeule. 38. 

Sapeurs-pompiers : numéro d'app'l pour 
tas incendies : 322 33. 

La distrib'jtijn 
do legs Boncher-de-Perthes 

La prime de 1.000 francs 

a été attribuée 

à M"* Claire Doutreligne 

(été par ses excellentes exécutions et des 
cantates furent chantés» en l'honneur dea 
mères 

Au Cercle saint-Michel, de Notre-Dame, 
la distribution de Noël prit l'ampleur 
d une véritable veillée où chacun montra 
sec petits talents: et * la société de gym
nastique « L'Ancienne », les invités pri
rent part à l'amusante « course aux co
quilles > et aux multiples jeux d'adiease 
prévus pour la circonstance. 

De leur coté, les enfants des écoles pu
blique», réunis dans la vaste salle Wntre-
mez. rue de l'Hospice, assistèrent A un 
charmant spectacle, avant que dl rece
voir Jouets et friandises. 

Citons encore parmi les sociétés en fête, 
1rs Anciens combattants républicains et 
tels* filiale « Les Jeunes pour la paix », 
1rs Combattants belges, l'I'nlon des muti
lé* et réformés de Koubaix-Lannov, le 
Cercle artistique roubalxlen. etc... 

Q u a t r e j e u n e s g e n s , s p é c i a l i i * t e s 

d e v o l a d a n s l e s a u t o s , 

• o n t i d e n t i f i é s e t a r r ê t é s 

p a r l a S û r e t é 
n n'est pas rare de voir des autos en 

1 h . A l'hôtel de ville, sous la prèsl- | stationnement dévalisées de tout oe qu'elles 
« • n o s de M. Fleuris Vanherpe. adjoint su .peuvent contenir d'intéressant, par d'ha

biles et prestes cambrioleurs. La Sûreté 
vient d'identifier toute une petite bande 
de ces spécialistes. 

Ce sont les Inspecteurs Honoré et 
Tomme qui. à la suite d'une longue et 
difficile enquête, ont pu enfin mettre la 
main au collet de quatre de ces Jeune? 
indésirables 

Il s'agit en effet de tout Jeunes gens 
Ce sont d'abord deux frères. Maurice et 
Léon Tange. l'un garçon de salle, l'autre 
bacleur. âgés tous deux de 11 ans, et 
domiciliés en garni. 27. rue de la Halle; 
puis Edmond Leclercq, 18 ans, commis 
forain actuellement en chômage, domicilié 
13, rue Newton, et enfin le quatrième 
larron, un garçon boucher âgé de 10 ans 
a peine . qui se trouve actuellement dans 
une maison de redressement où l'ont con
duit quelques Indélicatesses commises au 
prèjud.oe de son patron. 

On a relevé à leur charge un certain 
nombre de vols dans des autos, et notam
ment de façon certaine, un vol commis le 
10 octobre dans la voiture de M » Motte-
Scrépel. 26. rue Edouard-Vaillant 

Réveil lon — i s s a a s s é 
Au cours de la soirée ds> samedi, 

lice fut requise au café tenu par 
Armand Degrange. l t . bouevard de Paris. 
où un consommateur trop excité, cher
chait noise à tout le monde. 

Os client Indésirable. Bobert Dasmet, 
50 ans, domicilié l i a , rue Jean-Jaurès, A 
Mouvaux. s été incarcéré au < violon s 
municipal d'où il ne sortit que dimanche 
matin, muni d'un procès-verbal pour 
Ivresse. 

— Au cours de la même nuit , vers 
0 h. 30, la police dut encore intervenir, 
mais cette fols, chec M. Léopold Vanden-
bergh. cafetier, 24, rue a u Moulin. 

n s'agissait d un certain Gaston Rom-
melaere. que le cafetier avait dû mettre 
A la porte Mais Rommelaere .urleux, 
donna un tel coup de poing dans la porte 
d'entrée que la glace vola en éclats! 

Puis, ceci fait. Rommelaere prit la 
fuite. Il sera poursuivi. Les dégâts causés 
à la porte s'élèvent à une centaine de 
francs. 

u ,~JLe jubilé sacerdotal de M. l'abbé Henri Derycke 
curé de Sainghin-en-Mélantois 

A L'AFFUT DU VELO. — Les fêtes ds 
Noe n'ont pas ralenti l'activité des béca-
nlers, et M. Daniel Démets. 27 ans. tour
neur sur métaux, domicilié 84. rue Fra-
gonard. s'en est aperçu hier. Il avait laissé 
son vélo dans le vestibule d'entrée de son 
habltstlon. Peu après, quand 11 voulut s'en 
servir, le vé'o n'était plus là. quelqu'un se 
l'était approprié Une plainte a été déposée. 
et l'on recherche le voleur. 

UNION DP* ARTISANS DE LA REGION 
DU NORD (U.A.R.N ). — Permanence ce 
lundi M. 13. rue du Paya, de 17 h. * l t h., 
pour tous renseignements. 

S I X DCCORCS DE IA MEDAILLE MILI
TAIRE. — Les membres «ont Invites à 
assister aux funérailles de M J - B PoHUr 
demain mardi 27. à S h . en' l'église ds 
Toufflers. Rassemblement, rue des Champs, 
s. a 8 h 43 

C L I Q U E "SCOLAIRE E T P O S T - S C O L A I R E . 
— En raison du mauvais temps le comité 
a décidé de supprimer la répétition de 
demain mardi 27. 

Vandsrhaegen Chirurgien • Dentiste 
39. rue Pierre-Motte (0 

CROIX 
L'assemblée générale 

gntué's de la Société de secours 
Saint-Pierre 

L'assemblée générale s été tenue hier 
dimanche. A 11 h., au siège. Café Saint-
Pierre, place de la Liberté, sous la pré
sidence de M. Pierre Polleveys président, 
entouré de MM. H. Duquenols et O. Mes-
plomb. vice-présidents ; Georges Denis. 
secrétaire adjoint ; A. Mesplomb et H. 
Vanhuysse. trésorier et trésorier adjoint 

En ouvrant la séance, le président don-
slors | ne la parole A M G. Denis pour la lecture 

que oette automobile stationnait boulevard ; du procès-verbal de la dernière réunion, 
j d? Paris Ils enlevèrent la montre de bord, len remplacement de M. Jules Capelle. ln-
i deux paires de gants, des papiers, et dl- ! disposé. 
{ vers objets. Compte rendu est ensuite donne de la 

L» 17 octobre. Ce fut le tour de ls vol- Iréunion de l'Union départementale au 
ture de M Jean Leclercq. Inspecteur d'as- cours de laquelle l'obtention de la carte 

maire, entouré de g m-mbres de la corn- surannés à Croix, qui stationnait devant ' mutualiste a été rendue obligatoire par 
«Vision du legs un cinéma rue du Oénéral-Sarrall Dans | u n vote émis en assemblée La date du 

M Vanherpe se félicita de l'agréable \ CMtg , u t o . les jeunes «réduis volèrent six i souper familial est définitivement fixée 
tolssion qui le fait récompenser t l 'cuvnere | boites de cartouches de chasse et d e s ! » " a i J " m e r ' » ° u 8 la, Présidence de M 
qui aura le plu* mérite ta prix par sa con- papiers P a u l Delannoy-Roussel. La clôture des 
Suite st son travail», suivant la volonté ! o n leur prête aussi un certain nombre I , M C r ' P U o n » P ° u r Pe, » ° u p e r e s t ° J C f ' , a u 

du généreux philanthrope Boucher de i d'autre, méfaits, mais les Jeunes gens ' « m e d l 14 Janvier à la permanence qui se 
Créveccèur de Perthe. nM»t énerglquement c e , dernier, exploits l**"» t " , " ^ 6 " " " " " " 

s Quoi de plu? touchant, d.t-11. que af_ Lalannes. commissaire de police 
cette cérémonie placée sous le signe 
la pissé filiale et de l'amour du loyt 

son d? correction — ont été laissés en 
liberté provisoire en attendant leur com
parution devant le Tribunal correctionnel 

Mlle CLAIRE DOUTRELIGNE reçoil des 
maint de M. FLEURIS V A N H E R P E la 

prime qui lui es/ attribuée. 

Fuis 11 annonça que la prime de '. 000 fr 
avait été attribuée à l'unanimité A 
afiM Claire Doutreligne 

M Vanherpe évoqua encore le souvenir 
de M. Paul Nys, rapport', ur de la comm.s-
slon depuis 1923 Et 11 souha.ta la sten 
Tenue à M A u g u t e V e n u ïhe, r.ouvciu 
membre d1 la commission Enfla, il adresai 
ses félicitations i 1J laurrn-... a i nom de 
l'administration munlclp.i.e 

M. Vsnootcehem. rapporteur, souligna le 
mérite de M"* Doutreligne et dit. en ter
minant: , 

— Formons le vceu que l i s nombreux 
cas ds ce genre nous SOICT • . 
modestie est certes une bi-l.e vi rtu, mais 
les sscriflees. les dévouera*"Us que nous 
avons à récompenser, ne doivent pas reste-
Ignorés, car Us doivent servir à rreer une 
saine émulation pour le plus grand bien 
de la population ouvrière » 

La laaréate, Mlle Claire Doutreligne 
M"« Claire Doutreligne, d'origine rou-

balalenne. a 3J ans Elle eut tout Jeune la • 
responsabilité du foyer En effet, sa mère 
mourut en 1925 La Jeur.r fl.l» devint ls 
providence de la maison, joignant m s eu 
cadette et son péro qu'elle disputa à la . 
mort, bien qu'elle ne sssaM pas rie tra
vailler a l'usu-ie pour subvenir J U » aassMsi ! 
de la malsonnée 

Bon père s'étant remarié en IBM celle | 
que M11* Doutrclirtne sOBSldép] comme sa j 
seconde mère devint sveugie. il y a Usai 
ans 

Entre un père malade et une mère aveu- I 
fie . M"« Clair" Doutr ligne n'a pour toute 
satisfaction en ce monte que le b m h e u - j 
qu'elle sème autour d'elle 

Nous joignons nos f-ncitntions à toutes 
celles qui lui ont été exprim es hier. 

19 heures 
On procède ensuite 

inculpé de vols c*» Jeunes pilleurs d autos M M g M e . p i o m b . vice-président 
- sauf le plus Jeune qui a regagné sa mal- I V a n n u y g w „„,„,.,„ a d J o i n t . d e 8 a d m l . 

nlstrateurs Evarlste Wlllemet. Emile Gar 
notel. Emile Decottlgntes. Henri Messlaen. 
dont le mandat est renouvelé pour 3 ans. 
et de M. Raymond Mesplomb en rempla
cement de M. Julien Dewolf. démission
naire. 

Une tombola tirée entre tous les mem
bres termina la réunion. 

rourcoing 
Aajosvd 'aa i , hindi 2C décembre : 

HSUI ds villa : • h. A 13 h. 
Skuns : » h. a 11 h 30 et 14 h à 1S h. 30. 
Bibliothèque communale : 9 h à 12 h. 
Bibliothèque populaire : 9 h. A 12 h. 
caisse d'Epargne i fermes. 
Consulat de Belgique : S h. à U h. 
Marché an Centre : S h. à 13 h. 
Pharmaciens de garde : M. Boyaval, 8. 

Piace Ch.-Roussel. 

U N E V U E D E L'ASSISTANCE, SALLE DES ŒUVRES. 

La paroisse de Saint-Nicolas a Salnghln-
en-Mélantois. s fêté, dimanche, le Jubilé 
sacerdotal (je M. l'abbé Henri Derycxe. A 
l'occasion de ses cinquante ans de prê
trise et de vingt-cinq ans de fécond apos
tolat à Ssinghln 

En raison de sa santé, M. l'abbé De
rycke n'a pu assister aux diverses céré
monies prévues. La grand'messe fut célé
brée par M. l'abbé Prévost, assisté de MM 
les abbés Dubrunfaut. enfant de la pa
roisse, diacre, et Duquesne, professeur A 
l'Institution Notre-Dame des Victoires, à 
Roubaix. 

A l'évangile, le sermon de circonstance 
fut prononcé par le R P Dendal, S J . qui 
magnifia le rôle du prêtre dans sa mis
sion comme représentant de Notre-Seï-
gneur prés des àmea. 

Les chants furent exécutés par la cho
rale paroissiale, sous la direction de M 
Fernand Longuepée. Une mention spéciale 
aux solistes, MM. Dutllleul. Bigot et Cour-
celle Lcg orgues étalent tenues par M1" 
Leclercq. 

A l'Issue de la grand'messe les parols-
:ens se réunirent dans une salle de l'école 

libre des filles, où étalent rassemblés les 
enfants des écoles, sous la direction de 
M. Martel, pour les garçons et de M"- Le
clercq. pour les filles: ainsi que les mem 
bres des ceuv-es psroiasiales 

Sur l'estrade, avalent pris place MM les 

(Ph. J de ur 

abbés Prévost, cousin de M. l'abbé De
rycke et Dubrunfaut: le R P Dendal. MM 
Pierre Bayart. professeur aux Facultés ca
tholiques de Lille, président d'honneur du 
comité dea écoles, e t Louis Castelsin. re
présentant le conseil paroissial. 

De charmants compliments furent réci
tés par deux élèves, Marie-Henriette Mou-
veaux et Michel Delbarre, A l'adresse de 
M. l'abbé Henri Derycke. 

M. Pierre Bayart excusa ensuite l'ab
sence du dévoué pasteur dont M Louis 
Caatelaln rappela l'installation à Satngmn 
en Juin 1914. En regrettant son absence. 11 
souligna « la belle couronne » d'oeuvres 
dont 11 a facilité le développement * Sain-
ghln. 

M. Bayart remercia les paroissiens dont 
les dons permettront d'offrir à M l'abbe 
Derycke un magnifique souvenir de cette 
Journée. Puis M. l'abbé Prévost fit res
sortir les mérites de M. l'abbé Henri De
rycke, qui s depuis cinquante ans. a con
sacré tous ses Jours au Bon Dieu >. Il 
exprima aussi ses regrets de l'absence du 
prêtre aujourd'hui à l'honneur et dont 
l'apostolat a porté tant de fruits II de
manda aux paroissiens, en terminant, d'ai
der encore les œuvres en pleine prospérité 
et dont ils sont fiers 

..i vin d'honneur fut servi tandis 
qu'un chaleureux vivat était chanté à l'in
tention de M l'abbé Henri Derycke 

L e n o u v e a u p r é s i d e n t 

d e l a € C o n c o r d i a - H a r m o n i c > 

A P P R E N D ' - s LANGUES s e - neine 
par le D i s y i E. méthode ASSIM'I- -
I tEtPtL-POLLET. 138, t.de-Hu.' K\ SOI 

M. A L B E U T CLAEBOETS 

fa*, ainsi que nous l'avont annoncé, vient 

d être nommé président actif de la « Lon-
cordia-Harmonie n 

A u t o u r d u s a p i n s v m l i o l i q u e , 

n o s s o c i é l r -

o n t iêté h i e r la 'Nat iv i té 
Kos sociétés len..: s . I 

l'occasion ae la N 11 le SseM de leurs 
assemblé» hab-nielles et y ont admis 1rs 
lamllles di leurs sot ne 

Fresdii" partout, on nv.itr prévu le sa
pin symbolique chargé d une merveilleuse 
floraison de Joi. ts et de Ssatsaus.-. ou 
plus simplement -le larves comDtoirs sur
chargés ds mille choses appétissantes ou 
désirables. 

Souvent aussi, on avait aerémea*é ie 
dépouillement du ssoln d'un concert ><u 
brillèrent d'excellent* artlvtea 

Ches les Mutilé» et li ininl , ai San, par ïrater.-.lté 
exemple ce fut le « Petit Monde srtistl- j — D'autre p^rt. samedi soir, vers 
«rue s qui fut charcè du proeramme I 19 h 3Ç. une conduite d'eau a sauté 

A ITnlon de . famille. sxsaaaswsBM dit ! rue Denlt-Papln Le service compétent s 
aioaveao-R'tiihaix et du rta\rrdl. PAsas- I été aussitôt Informé et s opéré les répara-
Station symphonlquo Peers n haussa la tiens d'ussire. 

Le verglas fait des victimes 
et des dégâts 

Dimanche, vers 3 h. iio du matin, des 
passants ont porté secours é un nomme 
qui irisait inanimé rue Rollin. 

Cet homme. M Joseph Descampa. 
56 ans. domicilié rue de France, cour 
Lrmali, 7. fut transporté au commissariat 
cl-- la rue Voltaire, ou 11 reçut les soins 
que nécessitait son état 

Il déclara ètro tombe, après avoir glissé 
sur la neige durcie M. Descamps, qui est 
fortement contusionné à la face, a ét> 
admis a l'hôpital < La Fraternité ». 

Dimanche auasl. vers 7 heures. M 
Albert BaKleul. &8 ans. domicilié 17. rue 
tdouard-Anseele est tembé alors qu'il 
passait sur ls Orsnd'Place et ce. de façor. 
s: malencontreuse qu'il se fractura la 
trmb" gauche 

M Ballleul fut transporté au commis
sariat central où on lui donna quelques 
soins puis 11 a été admis A l'hôpital < La 

WASQLJEHAL 
La fête de Noël 

de* Anciens Combattants du Centre 
En raison du temps froid, la fête de 

Noél. chez les A. C. du Centre s e s t 
bornée à une distribut.on de Jouets et 
coquilles aux enfants de moins de neuf 
ans des membres de la section 

Cette distribution se déroula en la 
salle Mœrmsn-Dumoulln rue Delcrue. et 
fut préisdée par M. Alfred Soynave. pré
sident sctlf. chevslier de la Légion 
d honneur, entouré de tous les membre* 
de la commission. 

L'assemblée générale 
de la Fraternelle 

des Anciens Combattants du Caprean 
Hier dimanche. & 10 h. 30. en la salle 

dea fêtes, rue de Roubaix. BU Capreau. 
les membres de l'Important groupement 

dans la soirée, tout en mon'rant l'Impor
tance de cette organisation, témoigne 
aussi de l'attrait irrésistible qu'exerce sur 
les enfants l'arbre de Noél abondamment 
garni. 

Plus de deux cents enfants reçurent 
ainsi hier, le cadeau de la Noél. Félici 
tons les organisateurs de cette fête dont 
le dévouement est Inlassable. Il ccnviei.t 

e signaler la générosité d 
donateurs envers lesquels va l'unanlm 
gratitude de la société 

Après la distribution de l'arbre de Noe. 
M Hubert Cambr.iy. pr sldent, remercia 
ses collaborateurs et adressa un chaleu
reux merci à tous ceux ul ont contribué 
au succès de cette belle fête H a outa 
c Puisque nous sommes au seuil de l'an
née nouvelle qu'il me soit permis de for
muler un double vceu : de santé et di 
benheur pour vous-n *mes et -o* famil 

prospérité accrue pour la Fra 
les combsttants. dont la devise 

• -t et sera toujours : Unis comme au 
front ». 

Aux Combattants républicains 
A l'occasion de la Noél. les ancien» 

combattants républicains ont procède 
eux Buasa, A une distribution de jouets 
et de friandises aux enfants des si cie 
talres Cette distribution se dércula dans 
la salle des fêtes de l'école du Centre 
et fit de nombreux heureux 

\z 

LANNOY 
La fête de Noël à la Fraternelle 

des Anciens Combattants 
G-snde animation dimanche après-midi 

dans les salons de l'hôtel de ville, où se 
déroulait ls fête de Noèl de la Fraternelle 
des snciens combattants. 

Les nombreux adhérents qui s'y étaient 
La Fraternelle des anciens combattants i rendus avec leur famille, suivirent jver le 

du CApreau > ont assisté nombreux S 
leur assemblée générale annueil qui s e s t 
tenue sous la présidence de MA. Fernand 
Feraille. président d'honneur, et Jean 
Gons. préaident actif, entourés des mem
bres de la commission 

Après la lecture du procès-verbal de la 
précédente réunion qui fut adopte. M Ju
lien Voisin, trésorier, fit l'expose de la 
situation financière et dans un rapport 
détaillé le-président sctlf. M Gons. com
menta les comptes financiers de l'année 
1938 Puis, le président donna toutes Ins
tructions utiles au sujet de la fête de 
Noél qui se déroula l'aprés-mldi en fa
veur des enfants des membres et après 
une courte allocution du président d hon
neur. M. Fèrallle, cette assemblée s'ache
va par le tirage de la grande tombola an 
nuelle suivie de la remise S chacun de 
la prime d'assiduité offerte par M Fè
rallle 

Lapres-midi S 14 h 30. en la même 
salle, se déroula la fête de Noël au cours 
de laquelle les enfants des adhérents re
çurent chr.cun une coquille et des frian
dises et participèrent A une tombola 

WATTRELOS 
LES ARBRES DE NOEL 

A la Fraternelle des Combartaats 
C'est une charmante tradition que 

celle de l'arbre de Noèl. à la P-aternelle 
de* combattants wattrelosiens Le lonr 
défilé des Combattants accompagnés de 

i leurs enfants, qui se prolonge assez tard 

plus vif intérêt le programme qui compre 
naît deux chœurs exécutés par l'Orphéon 
des anciens combattants, et deux comé
dies qu'Interpréta avec talent la troupe 
d e leunes de 1*U N C 

Pour terminer, une di«trbutlon de 
Jo"ets er de vêtements chsuds fut faite 
s u t enfants des membres. 

. arbre de Noël de la paroisse St-Joseph 
Grâce à des concours généreux qui ne 

lu: avaient pas manqué. M. l'abbé Dervllle 
avait pu dresser un magnifique arbre de 
Noél dont le dépouillement provoqua la 
tôle bruvant- de* enfants nécessiteux de 
la paroisse 

LYS 
La fête de Noël 

i l'Union des mutilés e t réformé* 
Hier dimanche a 16 h., chez M""- veuve 

rnoeye 32. rue de la Marie, s'est déroulée 
la fête de l'arbre de Noël de l'Union des 
mutilés et réformes 

De nombreux cadeaux furent distribues 
aux enfants des membres par Ml,#" Allard 

L mblln 
D?s remerciements furent adresses aux 

r4néreux donateurs par M Bltn. président 
oui sdresss aussi un souvenir ému s la 
mémoire de M Jean-Baptiste Pottler. vice-
oréstdent décédé 

Cette fête fut suivie de la réunion men 
'« l ie qui se termina par le tirage d'une 

tombola. 

HEM 
L'Arbre de Noël 

de la paroisse Saint-Joseph 
C'est hier dimanrhe à 16 h 30 dans la 
salle du patronage qu'eut lieu la (été de 

FLERS-LEZ-L ILLE 
La fête de Noël et l 'assemblée 

de la Fraternelle des Combattant* 
du Breucq 

Dimanche, à là •*„ sa.le de.' fêtes, piace 
Constantln-Descat. sest déroulée la fête 
de Noei, organisée par la Fraternelle ae» 
combattants du Breuc:t. sous la prési
dence de M. KnoB, entouré des mem ores 
du Comité. 

Un programme, très varié, avait eie 
établi, avec le concours du groupement 
symphonique de la troupe de chanteurs 
et ballerines du Sart. 

L'assistance, nombreuse, ne ménage.. 
pM* sas applaudissements, aux divers 
artistes: notons le succès obtenu par M 
Barthélémy, chanteur a voix, Mlles Ter-
nande Desbarbieux soprano. Vaurlcette 
La-seron et Micheline Lucq et M. Simeon 
comique 

Mme Lucq dirigea parlaltement les 
deux ballets «Le ballet des Roses, et la 
« Bonde du Carnaval > 

Une distribution de Jouets et de trlan 
dises aux enfants précéder la tombola 
réservée aux combattan's 

A l'Issue de cotte mâtiné" lamlllau 
M Boltelle remit la croix de cheialie 
de .„ '*gion d'honneur à M Albert God 
defroy. g.-?nd mutilé de guerre, dont nou 
avons annonce la récente nomination ai 
titre militaire 

MM KnofT et Boltelle, remor-leren 
tous ceux qui avalent apporté leui con 
cours à cette fête, qui se termina pa 
le tirage d u n e seconde tombola. 

LEERS 

Une arrestation pour fraude 
Les douaniers de Leers-droite ont arTête, 

samedi soir Clémentine Decnbecq femme 
Van Laer. né, le 6 décembre 1900 à Croix, 
qui dissimulait 5 kilo s de tabac belge dans 
un faux jupon 

Remise entre les nw'ns de= çennarme.-
de Lannoy. la fraudeus a été conduit, 
dimanche au parquet de Lille 

Et si, par ces grands froids, 
on incendie s« déclarait? 

Le tragique Incendie de Marseille a mis 
A l'ordre du Jour l'organisation des corps 
de sapeurs-pompiers, et partout l'on a 
fait ressortir la parfaite préparation du 
personnel et l'excellente qualité du ma
tériel. 

Mais ce qui est parfait en temps nor
mal, l'est-U par les froids que nous su
bissons ? SI un Incendie éclatait, les 
sapeurs-pompiers pourraient-Ils le com
battre efficacement ? 

Quand il y a de l'eau, on peut lutter 
contre les foyers les plus rebelles, A con
dition que l'on s'y prenne à temps et 
que les sapeurs, connaissant leur métier, 
soient Intelligemment commandés. 

A Tourcoing, nous avons eu l'occasion 
plus d'une fols, de dire la perfection du 
service de défense contre l'incendie, et 
les chefs ont toujours A cceur dé travail
ler a la constante amélioration du ma
tériel aussi bien qu'A l'entraînement de 
leurs hommes. 

Mais quand le froid vient rendre extrê
mement difficile une lutte entre le feu et 
l'eau, quel secours la population peut-elle 
espérer ? 

Nous avons demandé au lieutenant De-
lannay. commandant les sapeurs-pompiers 
de Tourcoing, ce qu'il en pensait, et nous 
devons dire que cet officier a fait preuve 
d'une extrême prudence dans ses décla
rations. 

Nous n'avons guère pu obtenir, comme 
réponse, qu'un communiqué que nous pu
blions a la suite de cet article 

Devant ce silence, d'ailleurs bien com
préhensible, nous avons voulu nous docu
menter ailleurs 

Pour cela, nous avons suivi dans leurs 
perlgrlnations les sapeurs chargés de 1 ins
pection des bouches d'Incendie. Il nous 

I a suffi de regarder pour nous rendre 
I compte de ce que ! 1* les pompiers ont 
j souvent de réelles difficultés s trouver 
! sous la couche de neige, remplacement 
{exact de la bouche et que plusieurs son
dages sont indispensables avant de dé
couvrir l'ouverture recherchée : 

*> le froid, en bien des endroits, a 
exercé sa néfaste influence Pour obtenir 
de l'eau, en cas de sinistre. H faudrait 
procéder a une décongélation de l'entrée 
ae la canalisation, opération demandant 
beaucoup de temps... quand on peut la 
mener S bien 

HAtons-nous de préciser que de nom
breuses villes doivent se trouver dans le 
même cas 

Ainsi, si un Incendie important venait 
a se déclarer — et par ces temps de froid 
les accidents sont fréquents — la lutte 
pourrait être difficile et les meilleurs pom
piers du monde, munis d'un matériel par
tait, se trouveraient dans l'impossibilité 
de lutter efficacement, faute d'eau.. 

Par bonheur, un remède facile pourrait 
être trouvé dans l'utilisation généralisée 
de ces bornes d'alimentation dont de trop 
rares exemplaire existent, notamment 
place de la République et rue de la Paix 
A ces bornes, les pompiers sont assurés 
de trouver de l'eau D'autre part, leur 
visibilité facilite la rapidité des secours 

Nous savons que ton a combattu cette 
installation, en invoquant qu'elle pouvait 
occasionner des accidents, mais cet argu
ment ne tient pas et 11 faut souhaiter 
qu'avant peu, des bornes semblables 
soient installées dans tous les quartiers 
et réduisent lés conséquences du froid 
et du gel sur le fonctionnement normal 
du service des sapeurs-pompiers 

En attendant, que la population veuille 
i bien tenir compte des recommandations 
I du lieutenant Delannay 
I « En vue de la sécurité publique, en 
! cas d incendie, la population > st inviter 
| a maintenu constamment dégagées ae 

tous''matériaux (scories, fumier, sciure 
neige glace etc i les bouches d lncend.e 
se trouvant en face de leur domicile ou 
a proximité » 

< En principe, les bouche.- d'Incendie 
sont signalées par des plaques indicatrices 
en émail blanc, placées sur les murs i la 
plaque' porte deux nombre superpose* . 
le nombre supérieur Indique la distance 
* laquelle la bouen. se trouve du pied 
du mur : le second pièce a droite ou a 
gauche d'un trait vertical. Indiuue a 
quelle distance a droite ou a gauche de 
ce trait se trouve la bouche d'mcei.die > 

corsaient le programme et, peu après, au 
plaisir des yeux e t des oreilles, •ajouta i t 
le plaisir de la bouche, trace à la 
bution de gâteaux et de friandises. 

L ' a s s e m b l é e g é n é r a l e 

d e l ' A s s o c i a t i o n d e a m é d a i l l é s 

d u t r a v a i l 
Oe groupement a tenu dimanche, son 

assemblée générale de Noél, salle Concor-
dls . sous l s présidence de M. Ch. Dele-
crolx. président, entouré des membres de 
la commission. 

On remarquait sur la scène, sua cotes 
du président, MM Thauns, consul général 
de Belgique; J. Masurel, adjoint au maire 
et Jung, vice-président d'honneur. 

M. Delecrolx donna connaissance de la 
liste des membres décédés depuis la der
nière assemblée et annonça qu'une somme 
de 5.600 fr avait été distribuée aux fa
milles des disparus. 

Le rapport moral, présenté par le secré
taire, permit de constater que le nombre 
des adhérents était actuellement de 1.430, 
ce qui démontre la confiance qu'ont les 
médaillés dan* l s marche de leur associa
tion, la plus importante de la Fédération 
nationale 

Au point de vue pratique, la société est 
venue en aide à de nombreux membres, 
et le rapporteur indiqua que le chiffre des 
versements effectués dans les divers do
maines se monte au total, à prés de 27 000 
francs 

Le président félicitant le secrétslre de 
son dévouement, salua ensuite les person
nalités présentes et fit part des excuses 
de M. Ed Masurel-Baratte. président 
d'honneur. 

M Delecrolx. faisant allusion à l'arbre 
de Noël, remercia les donateurs et tous 
ceux qui se sont dévoués pour sssurer 
1 organisation de la fête 

Des félicitations furent adressées A tous 
les nouveaux décorés et H fut procédé A 
la remise du cadeau trdaltlonnel A M. 
Henri Callens. qui compte soixante années 
de présence aux Etablissements Ch. Tiber-
ghien. 

Le président éplngla la croix de cheva
lier de la Société d'encouragement sur la 
poitrine de plusieurs membres de la com
mission, puis 11 passa la parole A M. Jung. 

Le vloe-preaident d'honneur rappela les 
mérites des médaillés du travail et après 
avoir fait un brillant éloge de M. A. Motte, 
nouveau vice-président d'honneur, 11 le 
présenta à l'assemblée, qui ratifia cette 
nomination, par acclamations. 

M Tlberghlen. secrétaire général, psrla 
des bienfaits de l'union entre tous les 
hommes, entre le capital et le travail e t 
entre tous les Français II fit un éloge des 
patrons sociaux, si nombreux A Tour
coing, et invita les sociétaires à honorer 
l'amitié 

M J Masurel exprima les sentiments 
qui l'attachent à M. A Motte et 11 rap
pela les titres si nombreux du nouveau 
président d'honneur dans tous les do
maines 

M Alph Mott« exprima sa Joie et s i 
fierté de présider aux destinées d? l'asso
ciation et 11 promit de se dévouer entière
ment à la cause de »et amis les médaillés 
d travail qui représentent l'élite de la 
nation française 

Tous les orateurs furent longuement 
applaudis et la réunion se termina par 
une distribution de lots chèque socleta.re 
présent recevant un objet. 

Il 
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RÉCLAMEZ-LE A NOS V E N D E U R : 

El DEPOSITAIRES 

L a f ê t e d e .Noël 
La Journée de dimanche a vu se pour

suivre les manifestations organisées a roc 
casion de ls fête de Noël. 

Les enfants des écoies prima.re- offi
cielles assistèrent S un Joli concert, donne 
i S h M puis S 14 h 30, dans la sa 1. d . 
Oymnase. sous la présidence de M 3a 
lerabien, maire, entoure des adjoints eu 
oomoreux conseillers muntrtDaux et de 
personnalités de l'association des Dames 
-.îantabies et de la Caisse des écoles 

Le programma satisfaisait tou>. tes goûts 
-t les numéros comiques succédaient aux 
attractions choregraphiqu-s si ter n s avei 
l e l'acrobatie et du cinéma 

A chaque séance uni anoth*o*e mtl 
tulée «Paix-Travai l , a servi de conclu 
?ion au programme parfaitement règle 

A la sortie. les enfants ont reçu des 
«avenirs offerts par les Dames charitables 
et des coquilles, dons de la Caisse des 
écoles 

i h e i les anciens combattants, de char 
mantes réjouissances avaient été organi 
sées. et les enfants des vainqueurs de la 
guer: ! 1914-18 connurent un N..èl loyeux 

Dans plusieurs groupes des attractions 

1 " « « s e m b l é e ( g é n é r a l e l ' e l ' U n i o n 

d e a f a m i l l e s n o m b r e u s e s 

d u B l a n e - S e a u 
L'Union des familles nombreuses du 

Blanc-Seau a tenu son assemblée générais 
{dimanche. A 16 h . su château Scott, sous 
la présid, née de M. Jean Florin, entouré 
des membres de ls commlscton 

M florin, en ouvrant la séance, exnrtma 
ses souhaits de bienvenue, puis 11 donna 
la parole a M. François Debeer. l'actif se
crétaire de l'Union, qui retraça l'activité 
d- 's société au cours de l'année écoulée 

Ce rapport sisnale d abord l'hommage 
rendu a cinq familles dent les merès ont 
r -u récemment la croix de la famille 
ttoasjBAS* Le 5,-erèiaire félicite encore MM. 
O Detavrrnier et Tilller. décorés le pre
mier des palmes académiques, le second 
de la croix du Mérite social Ii annonce 
qu.- le comité de l'Union s versé 150 fr. 
oour l'érection d'un monument à M l'abbé 
Bonté ancien curé du Blanc-Seau puis 

signale les interventions de l'Union I U -
arsa de la municipalité tourq'iennolse. en 
fa-eur des familles nombreuses 

M Debeer s'étend ensuite «ur le travail 
accompli au Cercle d'études familiales. 
Une prochaine séance aeri consacrée, dit-
il. à une étude du sort de la famille ou
vrière Il termine en exprimant le vceu 
que lUnlon devienne le centre de toutes 
les familles nombreuses du Blanc-Seau. 
Déjà plus d» 160 fam:ll-s groupant près 
de 80(1 enfsnt . lui ont confl* la défense 
de leur- intérêts matériels et moraux. 
Elle- peuvent être assurées que le comité 
se rendra digne de leur conflsnce 

La ^anee s'est terminée par une partie 
recréative, é l'l»«ue de ]sqne"e chsque 
famille a reçu ion cadeau de Noél 

ALIENATION D'UNI PROPRIETE SISE 
Pl'E LHOMOXU. 13 ET 15. - Par dé "be-
n t o n du 27 soft- 1938. ia commission adml-
n stratlve du Bureau de blen'aiMnce ds 
t> uai a décide l'a lénatlon pat vole d'sd-
liidlest'or ri ;bl- i ie d'une n-pnr-été s se A 
Tourcoing. 13 et 15 rue Lhoirond repris» 
au esdas're «ous le* numéros «14 805 SOS 
et 807 de la section E Le nréte, du Nord 
i pre«-rt l'enouête réeiemen*sire. Les piè
ce.- seront déposée* au «errét»-lat de la 
mslrie rtu 27 1*cemh-e au 3 Isnver Inclus, 
«fin rfue chacun musse en i-end-e eon-
«-'* «née T* m^-creC' 4 ««n-Mer un rom-
mts«st-»-enoii»t<nir r*y~rri à ITlAte' de 
vl'le (bitreiij Mi «eerétarletl de 14 h A 
i- b •-. 4*-i«-„..,..,, d r . rsbttants sur le 
— . . . , .„ f ,, ...„,t 

UNION " - S *r.TISANS O». LA RET.ION 
Dl NORD r*J I.R M ). - Permanence re 
ur, I ?*. 2 r>'^rr de ls Ré"U»!'qu». entrée 

particulière de 11 h S midi, pour tous 
rense'rn"ments 

* FsauUstoa du « Jcnrns l de Roubaix » do lundi 2 6 décembre. — N 1 9 . * 

Or, à sa grande surprise. M "" Villon-
e i m e u s e ne parut pas prendre les choses 
a u tragique Certes, la pauvre femme ne 
put dissimuler la douleur que la perspec
t ive d'un départ lui causait ! Mais elle 
sembla en prendre son parti, plus cou-
isgsiissiiiiiiil que la Jeune fille ne l'eût 
espéré. Il sembla même à Josette qu'une 
expression de satisfaction Indéfinissable 
psssa l t par moments sur ses traits. 

*\jrt surprise, quoique très heureuse
m e n t de la tournure que prenaient les 
iliuss* elle ne put s'empêcher d en faire 
l a remarque : 

— 61 tu savais comme J'avais peur de 
t e fair» part de cette nouvelle ! Je sais 
al bien ra t tachement que tu as pour 
ce t te maison s t quels souvenirs t'y lient... 

U n pale sourire passa sur les lèvres 
ctscolorées de la pauvre femme. 

—i J*alme cette maison, certes ! Et tu 

sais pourquoi ? Mais J'aime plus 
mon e n f a n t I 

Stupéfaite, la Jeune fille la regarda 
sans comprendre 

— Puisque ce mariage fera ton bon
heur I... ajouta U" Vil lon-Slmeuse, en 
achevant dé formuler sa pensée. 

Tout s'expliquait ! Josette frémit à la 
perspective de devoir la désabuser, 
avouer son Indiscrétion, révéler l'indi
gnité de Jacques ! O l e n'osa pas. 

— Je ne te comprends pas. m a m a n ! 
fit-elle d'une voix tremblante. 

M a * Vulon-Slmeuse lui sourit avec 
tendresse. 

— Allons, ma chérie I Pourquoi essayer 
de dissimuler davantage ? Crols-tu donc 
que l'œil d'une mère ne volt pas tout T 

Elle tressaillit, mais voulut s'obstiner 
— Tu t'es trompée, m a m a n ! Je te l'ai 

déjà d i t ! 
La bonne mère haussa les épaules. 

— A quoi bon insister ? Tu ne me 
convaincras pas I Tu me feras de la 
peine e t c'est le seul résultat que tu 
obtiendras ! 

— Te faire de la peine I Et comment 
cela ? 

— Naturel lement ! Hier encore, alors 
que tu pouvais espérer — par un sacri
fice que Je n'aurais pas accepté — m é v i 
ter le chagrin de partir d'ici. Je c o m 
prenais ton silence dont Je n'étais pas 
dupe ! Mais à présent que. de toute 
façon. 11 n'a plus sa raison d'être '. Pour
quoi donc ce manque de confiance v is-
à-vis de mol ? 

Le reproche toucha la Jeune fille au 
vif. 

— O h ! m a m a n ! 
— Eh bien ! alors ! 
Elle vit qu'il n'y avait plus moyen pour 

elle de garder son triste secret Alors, 
refoulant les larmes qui montaient à 
nouveau, brûlantes, à ses yeux, elle fit 
à sa mère une confession entière... 

— Et voilà! conclut-el le , quand elle eut 
terminé. Et dire que tout cela est arrivé 
parce que J'ai tiré de l'eau ce gar
çon qui se noyait : El que J'ai cru agir 
charitablement e n l 'amenant Ici pour 
qu'il se change ! Le résultat est Joli I 
Eprise d'un malhonnête homme. J'ai 
perdu la paix du cceur. e t tu vas être 
obligée de quitter Bochemer par la 
volonté d'un beau-père que les protesta
tions de ce garçon ont convaincu de sa 
sincérité ! Voilà m a récompense ! 

D e s sanglots convulsifs secouèrent ses 
épaules graciles, que M " Vulcœ-Simeuse, 

consternée, entourait affectueusement de 
son bras : 

— Qui sait , m a pauvre enfant ? m u r -
mura-t-e l le . Le dernier mot n'est pas 
dit ! Et les voies de la Providence sont 
Insondables !... Prends courage ! f i n a l e 
ment peut-être, les choses s'arrangeront 
d'une façon ou d'une autre... 

Mais rien, semblait- i l . ne pouvait plus 
consoler la pauvre Josette. Elle parut se 
calmer et parvint même à faire figure 
à peu près convenable le reste de la 
Journée Mais, le soir, quand la malheu
reuse enfant se retrouva seule dans sa 
chambre, elle s'abandonna sans con
trainte à un desespoir effrayant : 

< Penser que J'avais renoncé à tout 
pour m a m a n et que, maintenant , ce que 
je voulais éviter va arriver tout de même 
et cela sans qu'elle a i t la compensation 
de penser que Je puis être heureuse ! • 

Le fait est que c'était bien sans aucun 
avantage pour l'une ni l'autre, que la 
malice du sort semblait avoir fait tourner 
les choses... 

L'Idée que Jacques, peut-être, pouvait 
avoir été sincère, se représenta alors à 
son esprit avec une force singulière. 

« Et si cela était ? Dans ce cas. pres
senti à mon sujet, il se souviendrait de 
m o n refus e t de m a prière de renoncer 
à mol ! Nous serions sauvées I » 

Un élan Irrésistible la îouleva. 
« O h l s'il faisait cela, c o m m e Je l'aime

rais ! Il me semble que Je n'aurais pas 
assez de toute m a vie pour le pleurer ! > 

Mais quelle vraisemblance y avait- i l à 
ee que le jeune h o m m e m conduisit dé 

la sorte ? Oubliait-el le donc la lettre ? 
Cette affreuse lettre dont elle savait par 
c œ u r les termes qui lui déchiraient le 
cœur. 

« Non ! murmura-t -e l le amèrement Je 
suis folle ! C'est un être indigne et i l n'y 
a rien à attendre de lui ! 

xin 

U n r e f u s i n a t t e n d u 

M. Vil lon-Slmeuse atte ignit une feuille 
de papier, trempa sa plume dans l'encrier 
et resta un Instant songeur. Puis, d'une 
écriture ferme et décidée. 11 traça les 
lignes suivantes : 

< Monsieur. 

» SI vous vous intéressez toujours au 
projet auquel vous avez fait allusion. U y 
a quelques Jourt. chez M. et M"" S a i n t -
Julien, nous pourrions avoir à ce sujet 
un entretien qui serait peut-être suscep
tible d'aplanir certaines difficultés. 

» Au cas où vous en Jugerles ainsi. Je 
vous prierai de m'avlser un ou deux 
jours à l'avance de la date de votre 
visite. 

» Veuillez agréer, etc... » 

Il signa, mit sous enveloppe et traça 
l'adresse : 

Monsieur Jacques Servals, 
12S. Rue de Lisbonne. 

P a r u . 

Pui s il sonna. 
— Met tes ceci a u courrier, ordonna-

t-il au garçon de bureau qui se présenta. 
Quand la porte se fut refermée sur 

remployé, le fila leur sortit sa pipe de sa 
poche, ia bourra, l'alluma et en tira 
quelques bouffées d'un aii pensif. 

« Nous allons bien voir ce qui va sortir 
de là ! » murmura-t- i l enfin. 

Il ne devait pas tarder à être fixé Le 
surlendemain, en effet, 11 reçut une let
tre ainsi conçue : 

t Monsieur, 

• Bien que Je m e sois vu contraint, à 
mon grand regret, de renoncer au projet 
auquel vous faites allusion, je ne saurais 
év idemment jamais m'en désintéresser 

• Je viendrai donc bien volontiers vous 
en entretenir le J8 courant, dans l'après-
midi sauf contre-Indication de votre 
part. 

» En vous remerciant de l'intérêt que 
vous voulez bien m e porter, je vous prie 
d'agréer, etc... 

M. Vil lon-Simeuse lut posément et 
tambourina ensuite des doigts avec sa t i s 
faction sur son bureau. 

a Voilà qui est fort bien I Ma petite 
Josette, nous al lons enfin connaître le 
fin mot de cette histoire ». 

Puis la question é tant provisoirement 
mise e n suspens, 11 reporta son a t t e n 
tion sur las affaires courantes. 

Quand Jacques avait reçu le billet du 
fllateur. 11 e n avait éprouvé une Joie 
intense ! Eh quoi ? Tout n'était donc 
pas perdu ? Et en répondant à l'invite 
qui lui était faite, peut-être al lait- i l 
• v o i r l a clef dé l'énigme e n même 

« 
temps que le bonheur de voir les choses 
s'arranger ! 

Mais son allégresse fut de -courte d u 
rée. 

< C'est moi qui ne veux pas I > m'a-
t-el le dit 

Il est vrai que, sans aucun doute, c e 
n était pas son cœur qui lui avait d ic té 
ce cruel arrêt. Quelque obligation s é 
vère, un moti l familial d'ordre grave. 
le lui avait, de toute évidence. Imposé ! 
Or, il éta i t peut-être a u pouvoir de M. 
Villon-Simeuse d'aplanir certaines dif
ficultés, comme U le lui écrivait I D a n s 
ce cas. il se pourrait que Josette n'eût 
plus de raisons de se refuser. 

En prols B u n , perplexité doulou
reuse, il décida de chercher au m o i n s 
à savoir à quoi s'en tenir et c'est pour
quoi il avait répondu à l'Industriel, la 
mot qu'on vient de lire. 

Quelques jours plus tard. Jacques 
Servals, étrelnt par une émotion qu'il 
s'efforçait de dissimuler de son mieux , 
faisait son entrée dans le bureau d s 
l'Industriel. 

Celui-ci s'avança à sa « . . c o n t r e , la 
main cordialement tendue. 

— Très heureux de votre visite. 
Puis U lui dés igna un siège et reprit 

lu i -même sa place. 

Les deux h o m m e s se resrajxtérant 
alors quelques Instants e n silence, v i s i 
blement embarrassés pour aborder l s 
sujet qui devait faire l'objet de leur 
conversation. 

Ci. ). 


